
L’état de référence de la flore et de
la végétation littorales terrestres 
de Bretagne et des Pays de Loire 

Bilan 5 ans après son élaboration

« L’état de référence de l’environnement et ses différents enjeux » - Brest, 10 – 11 mai 2007

Conservatoire botanique nat ional de Brest



Programme mis en oeuvre après la 
marée noire de l’Erika (décembre 1999)

Rappel du contexte

Vœux émis par les acteurs locaux ou régionaux 

• Disposer d’informations concernant l’impact de la marée 
noire sur la flore et la végétation littorales.

• Disposer d’informations sur la localisation des plantes et des 
habitats les plus vulnérables(rares et menacés) afin de les 
prendre en compte dans les opérations de dépollution.



Rappel du contexte

Difficultés constatées

Programme mis en oeuvre après la 
marée noire de l’Erika (décembre 1999)

• Précipitation dans les procédures de nettoyage 
=> difficultés à communiquer les informations disponibles de manière 

rapide et efficace au plan opérationnel.

• Connaissances partiellesconcernant :

- la localisation des enjeux majeurs en terme de flore et d’habitats 
remarquables et sensibles

- l’état initial des communautés végétales polluées 

=> difficultés à caractériser et à quantifier le « préjudice écologique »

Vœux émis par les acteurs locaux ou régionaux 



Rappel du contexte

Souhaits du Conservatoire Botanique et des DIREN

• Faire en sorte que les outils d’information construits dans le 
contexte de la marée noire de l’Erika s’inscrivent dans la 
duréeet constituent un état de référencede la flore et des 
habitats littoraux.

Programme mis en oeuvre après la 
marée noire de l’Erika (décembre 1999)

Difficultés constatées

Vœux émis par les acteurs locaux ou régionaux 



Mise en œuvre du programme

Proposé par le CBNB en Février 2000. 

Accepté par le MATE en Octobre 2000.

Mis en place en Novembre 2000.

Financé par la Direction de la Nature et des Paysages et les 
DIREN de Bretagne et des Pays de la Loire.

Durée : 3 ans (5 ans proposés au départ)



Totalité du littoral de Bretagne et des Pays de Loire
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Décrire la flore et la végétation littorales terrestres

• Caractériser l’occupation du littoral par les milieux naturels: 
cartographie des grands types de milieux littoraux

Objectifs du programme

* Identifier l’état de conservationd’habitats et d’espèces 
vulnérables

* Recenser et localiser  les plantes rares & les habitats 
« vulnérables »(habitats de la directive Habitats et habitats 
d’espèces rares)

• Dans les zones déficitaires en terme de « connaissance 
botanique » (zones hors ZNIEFF, hors Natura 2000 etc.) :

=> État de référence de la flore et des habitats littoraux

• Croiser l’ensemble des données « botaniques »(données existantes -
N2000, inventaire permanent de la flore,…- et données nouvelles)



Objectifs du programme

Porter à connaissance les enjeux de flore et d’habitats

Permettre une meilleure prise en compte des enjeux dans :
- les plans POLMAR
- les politiques de gestion et d’aménagement du littoral

Décrire la flore et la végétation littorales terrestres



Préparer la mise en place d’un réseau d’observation 
pérenne à partir de sites de référence

Objectifs du programme

Porter à connaissance les enjeux de flore et d’habitats

Décrire la flore et la végétation littorales terrestres



Analyse bibliographique
Cartographie semi-automatisée

des grands types de milieux
(orthophotographie littorale)

Construction d’un SIG
Intégration et traitement des données 

Acquisition de données :
Inventaire de terrain : espèces végétales / habitats

Récupération de données issues d’autres programmes (N2000…)

Méthode

Réalisation d’outils de 
porter à connaissance

Site InternetRéunions 
POLMAR



Site Internet http://www.cbnbrest.fr/botalittoral



Sur le site Internet :

Un atlas cartographique

• Cartes pré-établies (1/5000 ou 1/25000)

• Création de cartes personnalisées



Consultation par commune
Accès à l’ortho-photographie littorale (1/5000)



Carte des grands types de milieux (échelles variables)





Carte des grands types de milieux (1/5000)





Carte des enjeux patrimoniaux



Carte de l’état de conservation
des habitats à forte valeur patrimoniale (1/5000)



Carte de sensibilité des sites



Sur le site Internet :

Un atlas cartographique

• Cartes pré-établies (1/5000 ou 1/25000)

• Création de cartes personnalisées

Des statistiques sur les grands types de milieux





Sur le site Internet :

Un atlas cartographique

• Cartes pré-établies (1/5000 ou 1/25000)

• Création de cartes personnalisées

Des éléments de description 
• Fiches descriptives de sites 
• Listings de plantes et d’habitats vulnérables
• Fiches de présentation de plantes rares
• Listes de références bibliographiques

Des statistiques sur les grands types de milieux



Fiches descriptives de sites :

Fiches de présentation de plantes rares :

Listings de plantes et d’habitats vulnérables :



Bilan du programme : 

les acquis / les manques et les limites



Connaissances :

Traitement et analyse des données

Porter à connaissance :

Validation partielle

Cartographie très partielle -
- Appréciation partielle de 
la  notion de vulnérabilité

- Pas de mise à jour
- Pas d’analyse a 
posteriori de la 

connaissance acquise

- Pas de sites de 
référence définis

Ailleurs ??
Appropriation de ce 

programme ???

Utile pour les pouvoirs 
publics ???

Les acquis Les manques et limites

Vision d’ensemble de 
l’occupation du littoral

Cartographie des grands types de milieux 
en continuet au 1/5000ème

Plan Polmar 29

Intégration partielle en 44 
et 85

Une certaine prise en compte des 
données dans les annexes de sensibilité

des plans POLMAR

Données en ligneCréation d’un site Internet spécifique

Superposition de toutes 
les données à

l’orthophotographie

Un SIG spécifique élaboré pour le 
programme (830 000 polygones)

Actualisation des 
connaissances sur la 

répartition de plantes rares

Recensement de localités de plantes rares

Descriptifs précis de sites 
littoraux

Cartographie fine de certains sites ; 
appréciation de leur vulnérabilité

Certaines localités n’ont pas 
été vues depuis + de 5 ans



Si c’était à refaire…

En terme d’OBJECTIFS : pas de changements majeurs

- La flore et la végétation sont de bons descripteursdu littoral ; la présence de 
plantes et d’habitats rares sont de bons indicateursde la qualité du littoral

intérêt de recueillir des données flore et habitats 

- De nombreux acteurs réclament une connaissance globale de l’occupation du 
littoral

intérêt d’un diagnostic systématique (état initial) à petite échelle

- La cartographieest un outil majeur en terme de descriptif (état initial) et 
d’évaluation

intérêt de la cartographie à grande et à petite échelle

- Il existe une demande sociale forte en terme d’accessibilité à l’information
concernant les enjeux floristiques sur le territoire

intérêt d’une large diffusion par Internet



Relation aux partenaires

* Obtenir des garanties (financières) sur la totalité du programme

* Obtenir une meilleure adéquation entre résultats attendus / moyens disponibles 
et échéancier

En terme de METHODE : nombreux changements

Si c’était à refaire…



Conduite du programme

* Séparer les phasesde construction méthodologique / acquisition de connaissances / 
diffusion des connaissances. 

* Trouver des supports plus adaptés que les orthophotographies? (moins hétérogènes 
et de meilleure qualité) 

* Mieux séparer les phases de cartographie:
- cartographie globaledes grands types de milieux : vue d’ensemble du littoral

- cartographies et descriptions fines(sites, plantes, habitats rares) : suivis d’indicateurs 
fins

* Se préoccuper en amont des questions de mises à jour des données : pour des 
analyses à l’échelle de vastes territoires, disposer de données actuelles suppose la mise 
en œuvre de dispositifs permanentsde mises à jour des données.

* Définir, sous l’égide des acteurs publics, des sites de référence « multi-suivis »
* Donner priorité à l’acquisition de données dans ces sites de référence ou dans des 
zones « à risque »

Relation aux partenaires

En terme de METHODE : nombreux changements

Si c’était à refaire…



Porter à connaissance: 

* Accorder du temps à la valorisation des résultats (qui est le plus à même de le faire ?)

* Montrer l’utilité des états initiaux et des suivis :

- dans la gestion courante des territoires

- dans l’évaluation des changements

* Permettre une meilleure appropriation des résultatspar les pouvoirs publics

Conduite du programme

Relation aux partenaires

En terme de METHODE : nombreux changements

Si c’était à refaire…



Au terme de cette expérience …

Etablir un état de référence de la flore et de la végétation littorales, 
c’est pouvoir :

• Suivre, dans des sites de référence(espaces restreints), les comportements et les 
évolutions d’espèces et d’habitatschoisis en fonction d’objectifs particuliers 
(études des changement climatiques, des phénomènes d’artificialisation du 
littoral…). 

• Exploiter à un instant t, des données disponibles dans un OBSERVATOIRE 
PERMANENT de la flore et des habitats comportant  :

- des données cartographiques(localisations) 

- des données qualitativessur :

* la sensibilité des espèces et des habitats

* leur écologie, leur comportement..

* les espèces indicatrices (de tels facteurs du milieu, de telles 
conditions du milieu…)



Merci de votre attention

Conservatoire botanique nat ional de Brest


